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'dan» tlnduBh*. et le c o m i o w à de très bonnes 
condition» ; qu'elle prépare aux fonctions de» 
Ponte et nuMi-ïHMn ;lun de sas «lèves a subi 
avec succès, en 1921, l'examen d'Ingénieur ad­
joint de cette administration) îinsi qu'aux TXAV 
mens çp-ri permettent ux mutilés d'accéder aux 
emplois qui leur sont réservés par la loi; qu'au 
concours de juin St. huit élevés >nt obtenu des 
diplômes de sténographie et de dactylographie, 
on pourra 99 rendre compte de '\jtilitie qu'elle 
présente pour ceux qui ont donne une partie 
d'eux-mêmes a la Patrie. 

Félicitions M. Sounux de ne pas oublier l'inv 
portance qu%, pour les ouvriers manuels, le 
fait de posséder tout au moins une instruntion 
primaire conve-naible. En qu liant leur école, i!s 
savent un métier, dont la pratique leur so.ni 
facilitée par tes connaissances élémentaires 
qu'ils auront acquises au cours de l'apprenU.s-
600p. Vingt-quatre mutilés so s« i t pr 
l'année dernière, ù l'examen du certificfd. d'étu­
des prima.res ; vingtrdeux i«it été reçus : six 
avec te mention « bien » et soize avec la nsen-
(ton • assez bien ». 

Celle atmosphère de travail, dan* laquelle-
vivent les mutiles de l'Ecole de Ton coin t.*. oria 
naturellement un état d'esprit tpii rend 11 disci­
pline facile. Les exclusions vml très nues ; tes 
mutilés ont tous l'ardent désir «le se rWaiie. au 
plus vite, une «tuation honorable, qui lour per­
mette de se créer un foyer. Plusieurs d'entre 
eux se sont mariés a Tourcoins. Dans la me­
sure des places vacantes la femme d>u> mutiles 
«st employée a l'Ecole pendant nue le mari y 
lernùnr son anpren tissa ce, en .ttendant ou ils 
ee fixent dons la ville d'une marnèro définitive. 

Dans le cadre de cet article, nous ne pouvions 
exposer que d'une manière imparfaite la vie de 
l'Ecole des Mut-il s de Touncoing. Les tndJ a-
Oons brèves mie nous avons données ci-rtenas 
permettront toutefois a no» lecteurs de se lalre 
une td**. (ie l'art vit»1 et de ta compétence de 
son Directeur, si bi.Ti secondé p \r tous ceux 
qui s'int>ressent à son œuvre. Nul doute que 
les efforts réalisas n'obtiennent, dans l'avenir, 
de» satisfactions nouveUes qui achèveront de 
faire de notre l'eole des mutilés le premier cen­
tre de rééducation do la réston du Nord. 

Arthur NYS. 
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Il est moontestable ww la Bijoulrrie CACAN, 
rue Neuve. 2S-:tt à Lltte possède le plus grand 
choix de te région. Seî superbes collections font 
l'admiration de tous. 9481 
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Le Dimanche Tourqviennois 
Kains munle.ipaiix, de S lieures a midi. 
Etat-civil, naissances de 10 heures à midi. 
I pion sportive. ^ 10 heures; équipe 1 U, eon. 

fc-o équipe Ire. Union sportive Roubaisienne 
Rcrting. nie do \a isovie ; éi|uipe 1 A, conlrj 
S. C. Fivois. à 14 heures IV 

Tir national, concours incn^iel. toute ta jour-
n ' • 

\ 1" heures, *iu Théâtre municipal, derniers 
repn'sentaSon du «Mariage rnrision»; à r«J 
lieures. «Los Mousquetaires nu Couvent». 

I.ItOl HE DIS Ml TILKS DK TOI RCOINft 
I l S IS CANTONS 

l u e nouvelle f;i\eur pour nos Mutilés 
La commission du groupe 'les Mutilas est. 

heureuse da [iorler » la eonnaissiuice do ses 
membres que par une délicate attention de 
l'administration muni i «le, su- la >rop isiti m 
de la commission du l'i.'Mlrv. six fautcui's te-
ront gratuitement réservé* aux Mutilés, |>our les 
séances des lundi et jeudi ,au théâtre municipal 
place Leverreir. seuls les droits de taxes se­
ront perçus . 

Les adhérents Mutilés, désirant proîilet dr, 
relie faveur sont priés de se taire inscrire» an 
si*ge, 43, rue du Iln/e, ofl les caries nécessai­
res et toutes instructions utiles leur scr ni do ». 
l,ees. 

Nous profitons de 1'.cession pour adresser 
nos plus vifs remerciements, en noire nom <l 
eu nom do tous les Mutilés, il l'admiulslrouon 
municipale, ainsi m'a la commission du i ié>-
ire pour le beau ceste qu'ils ont eu énver» 
nos vatilïnjUps victimes de la guerre. 

•NFIUCTinN A L'ARRETE 
S U ! LK TRANSPORT DLS VIANDES 

Chvsen Prospcr, '.'.i ans, !nucl 
contour do l'AkUt, ur, 1, a été l'objet d'tuio cun-
liTvvenlion pour iiifriiclion à l'anvlé municipal 
du 1er d<com*>re 1SD*'., relatif au transport des 
viandes. Le routr.-venant s'utail a»-.-, conuno-
dcinenl «ur un quartier do viande, qui! tians-
pertait en voiture diuis une boucheno. 

CYCLISTES LAISSEZ I J Î S TROTTOIRS 
Al X l'IETONS 

M. J. D.... employé, demeurant rue du Mou­
lin-Fagot. JO, .s'«'si vu divs-ser «imlravenlum 
|>uur avoir circulé, à bicyclette Mir lo trottoir oe 
I,i nie de 1-ilJe. 

Des contraventi .ns ont été dressée? contre les 
propriétaires, |»>rUuit les nui os IsOi D — et 
•M)', 1). pour d . u u l d'éclairage â l'arriére de 
leur vciuculo 

Les enfants des adhérents âgés de moins de 
13 ans et qui assisteront H la fêle recevront un 
cadeau offert par te Fédération. 

INION POST-SCOLAinE 

(Section de Préparation Militaire) 
Aujourdln», dimanche 8 janvier, Sallo du 

Gyimoiase Municipal (entiroe rue de Gand){ ^i> 
7 ho.iies 45 du matin, raasemblomont pour tous 
les olèves. Dr<-scnee Bidiapensabl'o. fin appel 
sêi'ieux sera fait par l'adjudant Doulement. En-
Uaineiment ù l'arme de inierre : Stand de Ur. 

TnEATRE NI/MCIPAL-
Dimanclie, a 3 heures, matinée. Iir.'v.acablc-

ment, derniers représenlalion de > Mariage l'a-
rtltefi », opérette a grand spectacle, en trois 
actes, musique de 11. (joubtier fils. Au premier 
acte bataille de fleurs ; deux grands ballels. 

Le soir, A 8 heures. «Les Mousquetaires uu 
roi»\ent^, l'amusante opérette en trois «ctes, 
musique de Louis Vnnieys. Au premier ucle. 
grand ballot villageois. 

Lundi 9 janvier, à 8 heures, dernière repré­
sentation du plus grand succès de la nisoni, 
-Orphée aux Enfers», opéra-bouffe-féerii 
trois actes et quatre tableaux-, musique 
Offenbach. Grande mis? en scène, trois 
ballets, apothéose. La location est ouverte. 
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Un Argument Précis 
L'analyse chimique donne : 

pour 1 kilog de Beurre Pur eariron 800 gr. de matières nutritives 
9 1 » d'ASTRA i} 9 0 0 9p- * w 

O O J U - O L a T J S I O I V ! 
L ' / \ S T R / i est plus nourrissante que le Beurre pur 

nisoni, 
rie, fp 

RETRAITES OUVRIERES 
Les assurés .|e^ relrail nés en dé­

cembre sont invités à se présenter, munis i > 
leiu .«.rie annuelk-, au liureau dos Retraites 
Ouvrières, a I llolel de Ville (ancien bim-au des 
âoalosi), dans l'uiilrc miii'io ci-dessous, ûiin 
d échanger cette cartt. 

t-os i a -s d ni. lo nom comnvnce par A-B.r. 
le 9 ianvier, d» 10 h. à midi : D. a Dh., le 9, 
de i à 4 h. ; Di. a K., le M, d- lu h. i 
U a Q., le 10, de 2 o, 4 h.; R S.T.L., le 11, de 
10 h. S, midi ; V. ù Z., le 11, ae : ii i h. 

A LA FEDERMION \MICAI.E 
DES COMBATTANTS DE LA GITRRE 

La Fêle Enfantine du Groupe du Blanc-Seau 
La commission <'u groupe du illanc-Seau ran 

pelle par un dernier av,.s *,ue rinscript;on des 
iii'phelins iiour la fête enfantine, aura lieu au 
jourdliui dimanrae, do 10 heures à midi, au 
poste de police .lu l.lan --Seau. 0"e • retar 
dataires se hâtent et n'oiibient suricut pas de 
se munir du livret de i idie t 

Quant ù la tète enfantine, comme cola a été 
annoncé léjà. elle aura lieu jeudi prochain 12 
janvier, a, 8 heui-es du son-, dnns ta salle da 
Cinéma du Fresnoy ofteile gracieusement par 
M Deconinck 

l'ne invitation sera adressée k tous les adhé­
rents 1u groupe et celle-ci :eir servira de caits 
d'entrée pour eux et leur famille. 

SARDINES COCAGNE 
O A R A M Ï I K 3 

HUILE D'OLIVE PURE 
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ALIENATION, ACQIISITION ET IXII.VNGE DE 
lEItltAINS POUR LES HOSPICES — ENQIE-
H 8 DE COMMODO El INl(>\IAIODO 

Le Maire de Tourcoinp, vu la délibération du 
ii novambro l'Jil, paj- laquelle la GetnAission 
iKlnu-iiUlii-al.ive de» Uo-pi'es de Tauroajng «Ot­
hello l'autorisation : l« d^atiéner pai- voie d'ad-

m :•'.' [ue, sur la mi.se • prix ofierlo 
de :ii fr. .'in lo nvq ulile, une parcelle do terre 
dune conUTuinfV' de 3ïl mq <J. .site h iour* 
coing, îiie Qi.-WatVne et i éprise au caxlastre 
sous le n» 3471 de la scelion I) : 2» d'aliéner 
amtatAemenP au profil do M. Cyrille Utocl;, 
i:io\. iiiiant le pj'ix principal d ' 3.<kJ0 fr., uno 
jiancell.; de terre d'une oont nanec de C:t mq 2J 
sise : l Tourcoing- rue de lu B lurgogne et La-

ne et i»'[>iisc a" oudastre sous le 
n" lis ' , t«is de la seetion n ; 3° die crslor a M. 
André Leurent deux parec-lles de terre d'une 
contenonec Nilale de !*."99 mq 2s, oisat au 
hamruu k' la Boursofine a Touretwiifl <•; repn 
.ses au cadastre sous les numéro.- l u i et lW*i 
liiï de la section li : 4° d'oeoepier eu échange 
do M. André Leurent, trois parcelles do terre 
d une contenance totale de 1 h. ÎJ-S'-1 mq 
au hameau de la Ijourfrogno a TourroiM et re­
prises au cadastre sous les numéros 1127, 14£ . 
' i » . U30, 1431 1438, et IV») bis de la section b , 
IV. ijan_e devant intervenir au moyen d'une 
s-iiiu- de l..'it le mq au profit de l'étabtissemanl 

: le. Vu l'arreM de M. le PxcJ< L du Nord 
d i :: décembre I9S1, qui diapoee que le crojet 
w :a soumis a uni enquête de cunumodo et In­
connu «,lo. 

U une avis : Que lo.s pièces dr l'afi.Yro seront 
déposées au Secrétariat de la \fairte, du lund> 
neuf nu liuidi seiaa janvier inclus, cl que. le 
mardi dbc-sept janvier, <\c quatorze à s-e./c. 
heures, un commissaire enquêteur. Dominé a cet 
<ffet, re , via a l'Hôtel de Ville, ,S,-ni e <iu Sè-
erétarial les riéelnràlions des li^nlanls sor les 
projets d'acquisition dont il s'asit. 

D'autre pari, le Ma re de Touroang, vu la 
déHberation du St sepl-inore 1321, paj- iaqu€iie 
: . i ,.iiiin:..-.. -i admtnlsiraUve. des Hospices de 
I lurcoinjr, soHJcde t'autoriMiion d'acquérir <le 
M. ILjlloOecq-trninDnpreï, deux parcellies de 
lerre d'une contenance totale de 10.3WÏ mq. 
1ii" dmq. so«es, la premnlère ft rourroin;:, rue de 
liand, la féconde, a Neu\Tlle-en-Keri,ain, car-
rière Sttint-Louia, et devant être ajoutées au do­
maine cultural de la Kerme de la Bouivoijue, 

vu l'arrêté de M. le Préfet du Nord >lu 27 rté» 
• ombre 19ÎJ, qui d-Lsjxise que le projet w-ia s( , j-
nùs a une enquête do emmodo et inco.nmodo ; 

Donne avis : Que les pièces de l'affaire, aérant 
de>nsees au Pocr'-tarlal dr la Mom.e, du lundi 
neuf au lundi seize jainscr lî'22 inotos, et que 
le mardi dix-sept janvier I9Î2. de quatorze à 
se '" heures, vi commissaire enquêteur, nommé 
à cet elfet, rcoevra .• ItloW do Ville illuroau 
il.i Secrétariat), les d-siaratlons des habitants 
sur le projet d'acquis.tlon dont il s'agit. 

ASSOr.UTION' A^IIC\LE DES ANCIENS 
ELEVES DE L'ECOLE DL' CALVAIRE 

Le Commission do l'Association rappelle à 
tous .ses membres, ainsi .ju'a leurs nuii-illes. 

nd oncert l-'ur sera offert, le mardi 
17 janvier, ft S heures, dans la salle du Cinéma, 
rih' Mouchard. Ouverture des portes a 7 h. 30. 
L'On>liéon Touiquennois prêtera son concours. 

Le président : SAISON. 

Etat-Civil 
NAISSANCES. — ernand Sory, vue de 1'Vu­

lve'»'. 12 — Itofior ilolvoet, rue de la Lalre. 293. 
l i BLICATIONS. —iules Sœnens. brodeur ei 

Jeanne I,opère, ptqûrtère — Léon Vern char, 
pvi lier el RayroondB rardorn, s. p. — l >• niçois 
l.o . c e . trieur de laines et Mario Daasonvuie, 
d milieu se. 

E* U:m &&. A l &3&SS 
Von? Mes prié d'assister au\ Convoi, Servie* 

H Funérailles de M. Paul Achille Joseph 
DEFONT, veuf de Dame Elvire DESSK, Cheva­
lier des Ordres Je la Légion d Honneur «t de 
> lirit-iiréL'oire-ie lirand. Prastdaot iionoraire de 
la Banque L. Dupont et C'«, etc., etc., né a 
ValenciMBM le 5 novembre 1835, y décédé le 
u jiiiniei iittî, administré des liatu laafili de 
N'otre-Mère la •sainti'-L^li.»?. qui auront Uan le 
^Inrdi M larirmr. n 11 heures en l'ou'iise Notre-
I)am"-du.S«inl-<Virdon. à Valenciennes, doù son 
orii- btra oonduit au oimetère Saint-Hoca, 

pour être Inhumé dans le cuvoau de lamille. 
Réunion à la maison mortuaire, ïi\ rue du 

Qupsnc>y. à 10 heures tS. 
l e s personnes qui par erreur ou omission 

n'aurai.'nt pas r*>eu dp faire-part sont prié* île 
considérer le Drésém avis comme en tenant Heu. 

Autour de Roubaix-Tourcoing 
W A T T R E L O S 

CONTRAVENTIONS. — Des procès-verbaux 
onl été dressés par les (/endormes, aontre les 
sujets beloes IJKOtsjner; DebMefcar; llailtiez ; 
Boasuyt : Meirlaen, Sleyalors et Bol. tous. lra> 
vailliu l en l-rarn".', sans s'être pourvus Ûe feuil­
les d'iiiunali-icAilalion. ' 

— Contre les sujets belges l^ebens ; Excytel ; 
Van Esbrock ; Van Duyse ; i'cluuii» : Dcounuycic 
et Steen, i»ur duiaut de cuilcs d'ideiilité d'éli-an-

— Conl.no tes syclWea Cossut et Platrolt, pour 
circuialion sur U-uttoir interdit. 

— Pour circulation à bicyclette la mUt sans 
lanterne allumée, contre Itagole Arthur. 
EN TRAVAILLANT. — Aux éUiulUsements Kuhl-
iiKinii. roux jeunes manosuvres Jean Bepimans 
et Arthur Uilleau. 1'.» ans ont été brûle aux 
deux mains par du. liquide biclu'ouiale. 

— A la filature Ixclercq-Dupire, Laure Van-
venacker. 10 ans. bâcleuse. blessée a l'intérieur 
de la main puuclie our ur coup do crochet. 

— A l'atelier de menuiserie Jacobs, Auguste 
IseboÂ. mécanicien, a reçu -un grain d'êmeri 
d'ans l'ail gauche. 

EN TOMBANT. — M. César Guernvuiprez. *S 
ans doineurinit cours Jonviile. 8, sVst tracturé 
la 8e cote droite en tombant par glissade sur 
le carrelage- de la ca\e de la Brusserie Wattre-
losieune. 

Ml T1LES ET REFORMES. — Le conseil d'ad­
ministration do l'L. N. M. et rétonnés, informe, 
les membres que la réunion de janvier est re 
pori- e uu deuxUma dimaiic'e de février. 

Li commission rappelle aux membres ateaas-
seurs d'une carte a Ituif réduit sur le» abeeaùM 
de fer, qu'ils doivent la faire échanger dans le 

1 de Janvier. Se présenter à la mairie 
4e guichet, incc I ancienne caito, le liUc de 
I eus.ou el une photo. 

Les réformés de 25 « 45 % doivent, s'adror-sor 
a'.i même gui het avec leur litre de jiension et 
une T.liolo pour oblenii cette carte. 

AUX r.O\Tltli:t ' \ l i l . i :>. - - l e perr>eplei!r se 
rendra oslaminct Delcroix. rue du Moulin, le 

i lundi 9 janvier, de 14 a 1C lieures, pour perce­
voir les conMIiUtiOBS et pour divers paiements 

I a effectuer. 
ASSISTANCE Al'X FAMILES NOMBREUSES. 

. — Les bons d allocation d'assistance aux famil-
î les nombroufcss i>our le mois de janvier 9122 

.seront délivrés au Bui.au d'Assistance, 5, rue 
Jean-James, el seront pavés 34. rue i^arnot, lo 
meroredi 11 janvior l'J22. de 9 ù 11 li. 30. 

A LA « TATRIOTE ». — La soc h ié de gj'm-
r.'.i.slique « i.n PalraAe » inr<-nue les memlres 
de la < innussi >n qu'sme ivuni-'n obligiiloire 
aura II i lundj '•) Jejnfler, a 7 h. 3,4, au .-soge 
de la aociate. 

Tcais les gvmnastcs «junint r«'.ini..n oMit|B-
(oire I • vendredi 13 efturunt. à 7 li. ?.n. Qtlèt-
lion importanle et olassement BBOAMI. 

MOUVEMENT DELA POI'I'LATION. — Pen-
dant le mois àe décembre dernier, u y a ou à 
Watt! los .M nai.s-siinccs. et P>(1 décès. Il n été 

• ii la célébration de 26 mariages et à la 
Uanscription do 3 jugemenls &' divorce. 

Ix mois correspondant de 19i0 avait- donné 
48 naissances, a di tes , ti mort-nos, 33 mariages 
cl 4 divorces. 

Pendent toute l'année I92J, le nombre des 
naissances s'esl élevé a M contre Sri décès, li 
u été ppocéd»! ù la célébration de 33S mariages 
«4 à la trunserit*Uoa de 31 jut'emcnUs de divoive. 

ETAT-CIVIL. — Naissances. — Raymonde 
Vansloenbrugge, rue Martelatlc. 12. — Fernando 
Dovcyldor. rive Claude Bernard. 2. — Fcrnand 
Bouv'ry. rue de Bazeilles. 11. 

Publications. — Plouvier Adoljilie. forgeron, 
r | Gylberl Madeieine oisserande. — Ju.sl Voies, 
mouieuf en fer, el v ' ihv>. 1- h»^»i«a 
R:->rny Joseph, aide-magasinier, et Palmyre 
Duhamel, ti.-soiande. 

Décos. — Carlos Bayard. 65 ans. rue Boicl-
diou. 13. 

CROIX 
PAIEMENT DES SECOURS. — Je paiement 

des secours du Bureau dr Bienfaisance aura lieu 
tto. rue Jean-Jaurea, dans l'eiure MI?, -m : 

lie 1 à 400, de 8 h. a 11 h. 30 : do MM à 980, 
de V. h. à 17 h. 30. 

Prière do se p l a n t e r aux heures indiquées 
en regard des numéros correspondants. 

aiALETIS-RAJNS. — L'élu.i.is-e. • ni «ara 
formé aujourd'hui, des iépai"ation.s devanl être 
oxocuftéts S lu cnKiU-toeire. 

FOOTBALL-TJ,UB . LA GAULOISE ». — 
Mardi li janvier, a 20 heures précises, chez 
Wanin, 210, I^etil-Lannoj, réunion générale de 
U.us H-s <•< | u, piers. 

Ordre du jour. — Mise au potnl des oonLrô-
les ; ijjl-.satijns ; PrôïKisilions et Oimmuniea-
iions de la Cmnîmission tertinioue ; Admission 
de nouveaux meEObees ; Questions divei-ïes. 

Présence iiulispensaJ.le. 
A m a n s de eOnvoce.Uo« spéciale par la poste, 

enlrainenujit de tous les équipiers l* 
« l^i ciauloi-ic » don ain dimanche, Stade Jules-
Ferry. . 

WASSVEHAL 
REUNION DU CONSEIL MUNICIPAL 

I/' Conseil \lunk-innl s'ersl réurH hter 
20 heures, a la Mairie, sous la préridence de M. 
Henri l-KHetlleia* inaev, taaafe -o ei.U. Uuusl 
Levwtgk et Eniilc Lesuflrc. a*l joints au mairt. 
M Noël Dormis a. cté élu secrétaire de séance. 

Budget additionnel de 1321. — Ce budget se 
Chiffre imr On excédent Je recettes do 144.000 
fr. 10. Aiuprewe 

Cimetière du Capreau. — M. le Maire propose 
au Conseil du' i l^er une par te de l'excédent 

de recettes du lnudget adartionnel de 1921 ù 
l'établissement du OmetUre du Capreau, les 
dépenses prévues s'élé\eiit à 80.000 francs, don; 
37.000 r. pour l'achat du terain et 25.000 fr. 
pour la maison da Mont Valôrien. 

Le Conseil adopte cette proposiion. M. D -1-
croix lient à faire remarquer qu'il vote pour un 
terrain, mois qu'il est hostile uu choix de l i 
imoprièié du Mont Vaiérien. 

Eaux potables. — K, Daniel Levtugle deman­
de que îe relique!, de l'excédent de recettes dm 
budget adimlkuinal soit affecté à l'établissement 
de l'eau potable au Caipreaiu. M. Lesaflre de­
mande que cette installation soit également ef­
fectuée dans les écoles. Le projet d'installation 
est voté à l'unanimité. 

Construction de maisons a bon marché. — M. 
le Président fuit connaître qu'une somme ce 
58r)000 francs constitu- les bénéfices du imvi-
biiilement communal pour les années 1919-1920-
1921. Avitf: l'acospleliori de la Préfecure. a l t o 
s n nie pourrait être employée à la construction 
d'une trentaine de maisons ouvrières et dune 
dtsUned e maisons de petits ménages. 

l e Comefl charge la Comm-isst n des Tra^^wix 
dé!ab.jr«r un pJau de 3onstructicii de ces haJai-
tations à bon marché. 

Création d'un corps de sapeurs-pompiers. — 
M. le Maire donne lecture diiue teltro du C mité 
provisoire constitué à Wasqufchal, pour la for­
mation d'un cwrjis <le »ajpeursji,oinpiio:,s p air 
Wasquohal et le Breuoq; Pur cette lettre. MM. 
Triuoit et Schw»ilzer au nom de ce comité in­
forme le Oonsiil Munictpo.l que IPS h»d siriels 
de Wasqueliai et de Fleis-Rreuen font 'ton à la 
<• inmune d'iune paaaae hippomobile à vapeur ot 
d'une lompe à bras. Cboqu.» usine fournira 4 ou 
5 l>ommes pour la. constitution du corps ik-
sapoure-Donipiiers. Le matériel dinceniie soi a 
en dojxil doins l'usine Hunnert Fièies, rue do 
Fiers, qui ont eu l'initiative de celle consti­
tution. 

M. Dani.'l Uwemtt fait observer que le ser­
vice dii Téléphone ne U'mcUounant plus à W'as-
quiJuil «.près 18 lieures. le scivice des pompier.s 
ne poiwr.i'J 1 as être a lomips K*-.-- d'un incendie 
n i Caipreau sur les lieux i u sinistre. 

M. Dol.iilleur iéi^.n.1 que .e ùis|K>sitif de trac­
tion de la pompe 101 met d'aménager la traction 
aiitomohio. M. Fauiliry demande comment sera 
BfjHii oonère hs accidents le peiwinnel du 
onrps de saipfnnv-pomp'eirs. M. le Maire croit 
que les intérôls du surplus du caipil-al souscrit 
par lae.s trÉdiieti-ih-ls pourront, salisfairo 1 assu­
rance. Le Conseil niunicipal ace-pte la proposi­
tion du ComiKé pncrtîsoiie. 

Chemins vicinauc. Le rapport dfc- l'Ogcnt-
voAer est ailjplo. 

L> séance est levée a 20 h. 30. 
MAUVAISE. PIQURE — Occupé comme chauf-

f«n <l'aiuiio a la teinturerie Jlannart. AUred Dou-
treligne, 44 ans. 125, rue de Beàurewoert, a 
Routvaix. s'est p i f ié au hi-as droit on .nettoyant 
son auto. M. le dnicUnir Butin a constaté une 
pluie ui'-Tjo de Paxsart-bras di<xt qooaécottrt a 
une ptqdn par un éclat de fer. 12 jours de repos 

CONSLI.TATION DES NOURRISSONS. -
Jeudi 12 Janvier, à 2 h. 30. consultation dos 
nourrissons a l'Ecole Molerneilc du Noir Bomict 

ALl / )a \ f lONS FAMILIALES. — Il est rap-
.pelé quo le dernier dt'toi pour le depôt des de­
mandas d ail- -atioiLs >ourà»kVerea iiour les sou­
tiens de fainiMle de la d a t a MB expire joudi 
.prochain 12 janvaor. Les familles intéressées 
sont priés de se .présenter a la Mairie, 1er gui­
chet munies dut HM-ot d* familUe et des certifi­
cats de salaires des membres de la famille qui 
travaoilenl. 

DERNIER AVIS. — Les piopriéhaires de clie-
\-oux, voiti.ire--, motocyclettes, automobd.s de 
poils lomtxlo et dr tourisme qui n'auraient pas 
encore rapporter leur déclaration en vue du rc-
cerksement en 1922 sont [riéa dt la. faire le plus 
tôt possible et en tous r-as avant le meroredi 
11 janvier dermer detei. S'iuiitrsser au Se guichet 

R0NC3 
RONS DK MONNAIE 

DES COMMUNES OCCUPEES 

Le Maire de la commune, de Romccr nous 
communique : 

Le Préfet du Nord a Mcaisleur le Maiie de 
Roncq, 

U m'a fié signalé que certaines personnes 
poiénant dêi Son» do monnaie émis, par le* 
communes occupées n'ont pu en obtenu- le 
raobouraement ^isve qu'elles se sont pr sen-
lées aux compt»bles du Trésor pmstéaieurenR>nt 
ai' 15 septenujre dernier. 

M le Vliniislre <les Finances* me prie de V.TUB 
rappelei ù ce sujet que la date du 15 septembre 
a eu* iixée, p«u l'an-êle du 2U juilet 1921, com­
me terme des opéraiions d'échange ù giW:neis 
o:verts des bons de nionmaie înléiSeurs k I Ir. 
Les particulieiis n'ayant l>as présenté leurs Dil-
lois de moins de 5 fr. au reaaPUUi— Mut avant 
le 16 se|)l"mbre dernier, peuvent obtenir le 
paieiment de tes coupures «1 suivant la pro­
cédure prévue pour 1 échange des billets dune 
valeur supertoure. 

11 Isar apixirtient, par su le, de rédiger une 
demande à la Mairie de 'eur diMnicile, puis de 
î-eanetlre celle-ei. ajués visa, H jn comptable dV-

cn y joignant leurs bons de monnaie. 
Je vous aaroia oWigô d'en informer les uué-

'•• cas éejjant. 
ryiur le Préfet du Nord, le secrétaire général 

délégué, Jacques REGNu..-. 

LLERS 
I E S BONNES ALLUMETTES 

La douane a anftlé liier malin, au hameau 
de la Caslelette, les iioiumés Péiicat Raymond, 
20 ans, et Quentin Paul. 25 ans, tous deux de­
meurant en garni 7C. rue Mange. ?1 Roubaix, 
ou moment où ils introduisaient en France. 
30 kilos d'atllumeltos ilĉ .OOO) et 6 kilos de tabac 
belge. Remis a la gendarmei-ic de Wntuelos, 
loue deux ont été transférés et écroués a la 
maison d'arrêt. 

Le Coin des Accidents 
UN HOMME EST RETROUVE LE CRANE 

FENDU AU FOND D UNE CAVE 

Un grave accident dont on ignore les cir­
constances, s'est produit dans une cave de 
la brasserie G- Beyleman et Cie, rue de la 
Louvière, 45, à IjUe-S^int-Maurice. 

Vers neuf heures, des ouvriers descen­
dan t dans la dite cave ont découvert 'un 
Ce leurs camarades Albert Dillies, 24 ans , 
demeurant à La Madeleine; rue de L.ille, 
232. qui gisait sans connaissance dans une 
m a r e de sang. Ils le remontèrent au rez-
de-chaussée et un docteur fut appelé aus­
sitôt pour lui donner ses soins. 

Le praticien constata que le malheureux 
avai t e crâne fracturé et il ordonna son 
t ranspor t immédiat à l'Hôpital St-Sauveur. 

' etjqt cni i.ie«=é est déspspéré. On croit, 
qu 'é tant monté s u r une échelle, la victime 
aéra tournée ia tôu- *-n avant sur le sol. 

Cn cfreval emballé 
IL NE CAUSA HEUREUSEMENT QU'UN 

ACCIDENT PEU GRAVE 
Pendant que son conducteur. M Flie 

Deûergii. 18, n i e Saint-Eloi. effectuait une 
livraison rue Frédéric Mottes, un OMsvaj at­
telé ù une voiture a 4 roues prit peur e t 
s'emballa. 

Alors qd'il arrivait au Parvis Saint-Mau-
ri< 0, f 'ammal renversa une dame. Celle-ci, 
dans sa chute, se blessa légèrement ù la 
main gauche mais elle refu- i de se faire 
connaître et de recevoir des soins. Heureu­
sement, l'équipa.ae put être r r r ê t é Place 
de la Gare, où i arrivait nu fialop, par le 
cocher Victor Devill'T, cette edurapeusc 
intervention évita d autres aocioents qui, 
certainement, eussent été plus graves. Il 
était en effet à ce moment environ 18 I "li­
res et a circulation place de la gare était 
assez ' i i tense. 

Le Gala de la Presse 
à l'Hippodrome li1 lois 

PROGRAMME DU SPECTACLE 

is'ous avons annoncé hier, à a*? lecteurs 
1 ouverture pour le 13 Janvier prochain, du 
théâtre oouveU'meut installé a l'Hippodro-
tne. 

Nous. ajoutions qiie le spectacle d"nau-
curation de cet établissement, composé 
uniquement de numéros de Music-Hall, se­
rait donné au profit de la Caisse de l'As­
sociation professionnelle des Journalistes 
du NoK-d. 

Parions aujourd hui dos brillantes 1 t lrac-
tions engagées ^r le directeur propriétaire 
de . 'Hippodrome .M. Anicot. 

La plupart viennent en droite ligne de 
l 'Alhambra de Paris, qui, on le sait, a cou­
tume de ne donner que des spectacles ir­
réprochables a tous points Te vue, et tou­
jours de" premier ordre. 

C. st ainsi que les Lillois auront la bonne 
fortune d applaudir le célèbre phénomène 
mental Inauai . cacu ln teur prodige. vec 
présentation de son film cinématographi­
que ii La Vie d'Inaudi ». 

Nous aurons ênatement le belluaire Geor-
gta Marck, et ses lions, d a n s le mimodra-
me tragique : « Revanche de fauves ». 

On peut sans cramte. affirmer que les 
lions du dompteur ' Marck consti tuent, le 
meilleur numéro mondial de présentation 
de hôtes féroces. 

Citons encore « Un rêve do charme », 
attraction rumineuse tout à fait nouvelle, 
qui jusqu 'à présent ne s'est pioduite que 
clans les ipitales. les A<ïri.is, couple d'a­
crobates tout h fait remarquables : M. Der-
bv, gymnaste aérien .surnommé le • Roi 
du Vertige » dont les ex r^ices sensation­
nels font passer le frisson chez les specta­
t eu r s e; enfin, M. Jules Wolff, chanteur et 
diseur à voix, trép conté f\ parie par le*s 
personnes du me i l eu r monde Ces numéros 
qu'accompagnera un aiceueut orrh. 's i ' 
constituent un procrnnime «ussi impecca­
ble qu 'éminemment inléressant. 

linfin v o ' à au nouvefta ! l'out Lille se­
ra le 13 Janvier a I Hippodrome. 

— s W 

PETITES NOUVELLES 
COUP DE TAMPON. — Vendredi a 16 h 

rue Basse, un car K a tamponné a l a i n è r e . 
un camion attelé de 2 clievaus que condui­
sait M Emile l-nntrn, 15. avenue de Uun-
kerque. & Lainheisai t . Sous la violence du 
choc le train d'avant du dit camion se sé­
para complètement de son train arrière;1 

Connue résultat ce s t assez coquet ! Aucun 
accident de p-jrsonne. 

MEME AVEC UNE FLEUR 1 — Les 
sieurs Auguste Danel. zi an s . coupeur, rue 
'e Trévise. 23, et Noiil Danel. 19 ans , li­
vreur, 32, rué de Cambrai, portèrent des 
coups, lesquels occasionnèrent des blessu­
res , à Mlle Genna.îie C.idesenne, 23 ans . et 
à la mère ds celie-ci, cabaretiére, rue de 
Cambrai . 32 Les intéressées ayant porté 
plainte, ces messieurs seront poU».-Hiivis. 
Proccs-vcrbal leur a été drossé. 

UN MAUVAIS GARÇON I — U -..rcon 
boulanger (jBctaa P t i r i n , 17 ans , qui était 
occupé par M. flriinonprez, 56, rue du Cal­
vaire, a fait l'objet i 'un procès-verbal. Il 
s'était approprié, au préjudice de son pa­
tron, la reeefla d'une journée, soit 250 fr. 

UN VENT HE CREUX. — Le gendarme de 
plan! m hier matin à ia gare, a appréhendé 
e nommé Marcel Dt-schamps, 33 ans, ori­
ginaire de Lezeiines. sans profession, M M 
domicile et sans ressources qui flânait dan* 

————— 1 1. • •• .;• . • • » 

la salle des P a s perdus. D a été déféré au 
Parquet e t éoroua. 

MALADE DANS LA RUE. — Alors que 
M. Désiré Strypsteen. 62 ans , zingueui, de» 
meurant sentier des Guinguettes à Mons-
ea-Barœul , passait à Lille, rue de Latmoy, 
il s'affaissa subitement sur ia chaussée Un 
docteur appelé a lui donner des soins Je fit, 
t ransporter à l'hôpital Saint-Sauveur. D s a -
gissa.it d'une crise cardiorénaie. 

LA SUIE FLAMBE. — Dans la matinée 
d'hier, vers 9 h 30. un fan de cheminée s'eat 
déclaré 26. rue Charles-Quint, ohe« M No-
rinCk Pas de dégûts. mais contravention 
pour défaut de ramonage. 

EN PANNE 1 — En passant vendredi me» 
tin à 9 h. 30, rue Nationale, un tombereau 
appar tenant à M Pary, entrepreneur <•• 
t ransports . 30, rue Ratisbonne. s'est briaè 
un essieu P a s d'accident de personne. 
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5PO«T5> A lEUA 
FOOTBALÙ 

CUAMI'IONNAT DE FRANCE 
METZ DLVMPIOLE L1LUN9 

Ce serait une erreur de croire que le match 
Metz-Lille sera une rencontre dépoumie d'un 
ti-os gros intérêt. 

Les otiumions de Lorraine, qui, l'an dernier, 
ont réussi los scoies les plus flatteurs, étaient 
entraînes par un spécialiste Hongrois de Mi 
meilleure école. 

Leur jeu est précis, méthodique, rude et U 
faudra toute J'aulorité de l'arbitre pour que le 
match reste courtois comme il convient entre 
sporlmen. 

Ajoutons que l'Olympique Lillois qui a formé 
définitivement son équipe, ne pourra mettra 
L>ennie en Ii.ene. 

Lu compos.l on du Onze des Champions du 
Nord sera donc la suivante: but, i-ondarrd; 
arrières, Marcel Yignoli. Uuzza : demis, Cour-
quin, Onueline. Montagne ; avaails. Henri VI-
gnoli, Leclercq, Hyssen, Jencowsky, Maurioa 
Wai quez. 

Coup d'envoi à 1 heure 45 précise. Des Uo-
kete sont en \1ente chez M. Jonviile 34, rue la. 
f'aiis et chez M. Gliestem, 13, rue Urande-
Ghousséc. Lille. 

JEU DE CABTE9. 

A WATTRELOS 

Chez Henri Souris. 9. rue Jean Jaurès, diman­
che 15 et lundi 16. et chez Gustave Wallays, 
10. rue Saint-Joseph, dimanche 29 et hindi 30 
janvier, grand jeu de piquet et mariage. 3 tours 
p-Mir 10 francs. Mise. 1 fr. 25. Pe!otoo6 de 8 
hommes. On commencera sitôt le peloton cum-
p|..H. Inscription à partir do 2 heures. 

COLOAfBOPr77Lf»; 

A WATTRELOS 

Aujourd'hui dimandie. expositions de pigeon#> 
vovageurs. chez Edouard Courcier, 19. rue Jean 
Jaurès et chez François Demeyre. 50, rue da 
Fraince. 

Dini^inctie 15 janvier, cliei M. Louis Lepoutra, 
1, rue du Créliinier. exposition organisée pas 
un t;rout;o d'amis colombophues. 

La Vie Ouvrière 
Bourse du Travail de Roubaix 

I.a Bowse du Travail de Roubaix nous corn» 
m unique : 

En présence de la situation troitfile qu'amena 
la sci*stiion dons les milieux syndsr.slisier de 
ii-lr.' réKton, comme dans tout le pays, ja 
Mourti da Travail de Roubaix, lient a fotra 
connaître à la classe ouvrière : 

Que respectueux des décisions des Congres 
Confédéraux et des resohAons ad*iptéas par la 
rrajorité dans ces confiés, la Bourse du Trth 
vail de Rouluoix reslo plue que jamais ndeJe & 
la C. G. T. 

Conformément a la décision adoptée par la 
Commission Administrât ve de-la C. G. T. dans 
sa séance rie mardi dernior. 3 janvier, % Bourse 
de Routwlx déclare qu'elle ne conaerverei rie •>»-
lations dems l'avenir quavec. los Bourres da 
TravaM et les Svndients qui, par leur prise de 
timbres et de cmr'es a la C. G. T. auront manL 
lesté leur inteniion de hri ratmr (MMas. 

F.n "e qui concerne i>a.i tio.il.é-ament To*i*w>ina 
du Travail d<? Rootabc d**-lnre : 

Quelle ne .considéré nomme re[.r-Ss» niant léga» 
lem"ut et vérib'Mement la C. 3. T. dnuis cetta , 
localsté que la Bouirs»; d-n Travail ot l«s Syndi-
cats qu| v nrthhrent et dont le siège est situé a 
l'ancienne Creeihe Miinicijpale. mte de Guiam*, 
l"i. et co. 4 l'exception de tout aulrtj groupai 
m"nt. 

Syndicat Textile 
Ijes lecteurs de la hubNoti.éque sont invités H 

.se présenter aujourrd'hui dimoTK-h .̂ munis d» 
leur livret de syndicat, pour permettre l'échan­
ge des cartes de biblioUioque. 

Pour la Conimiraion : H. LEFEBVRE. 

Dans la Métallurgie 
f.n CnniïnissBTn adminlsti*a.live informe les 

membres du Syndicat do la Métallurgie encore 
en possession de livres de la bibliothèque, qu'ils 
doivent les fai'e rentrer le plus vite possible, 
afin eue ion puisse achever la composition du 
nouveau catalogue. 

Pour- la GJmmission : G. D'HONT. 

SYNDICAT DES EMPLOYES 

Lundi 9 janvier, k 19 heures. 133, nie an 
Gmmî-Chffnin "tnion des Enrpioyég de Bu­
reau de la Banque. 

A TOURCOING 
SYNDICAT DES EMPLOYES 

Dimanche 8 janvier, à 10 heure», i, p'. ice d t 
la République, réunion mensuelle de* Syntnq.uA" 
•Je Tourcoing et environs. 
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La Fille sans Hom 
GltWR ROMAN DRAMUTQIE: 

par Charles MEROUVEL 

% h u i t heures , il é ta i t s u r pied, prêt à se 
meure en marche , 9a jaqueUe et sou par­
dessus farcis d 'écrins et le peti ts paquets , 
avec le revolver tapi d a n s u n e de ses po­
chas. 

Il descendit la sacoche a u poing. 
En passan t devant la loge du concierge, 
d e m a n d a : 

— Rlun pour m o i ? 
Las portiers fin de siècle ressemblent h 

/b- fonctionnaires notables . 
' Le bonhomme, qui était de l 'ancien ré-

r ime et occupait ses loisirs à re taper des 
habi ts , quitt son aiguille et tendit à -on 
lo . . t a i r e une demi-douzaine de lettres, 
dont quelques-unes venaient de l 'é t ranger . 

Ce Samuel Rosen, qui portait toutes ses 
m a r c h a n d i s e s avec lui, était en rela t ions 
• v e c le* cinq pa rue s du monde. 

8 a r Ve boulevard, il s ' a r r ê t a d a n s un 
café c o m m a n d a un chocolat et dépouil la 
s a correspondance . 

Les lettres amenéren* un rayonnement 
s u r sa peau de mulâ t re . 

Biles annonça ien t UJ bonnes comman­
das. 

I l n'y a pas de petites économies. 
Roses se fit appor ter du papier e t re­

pondit T'ielome*- lignée. 
La vanité ast mauva i se conseillère. 

Certa inement , il avai t ce qu 'on lui de­
m a n d a i t ; il avai t de tout et met ta i t un 
cer ta in orgueil à le dire . 

Samuel Rosen avait peur des rôdeurs et 
des escarpes d-> P a r i s . 

Il ava i t raison. 
Mais il ne se défiait pas a s se ï de ses 

cor respondant ' rie l 'é t ranger . 
Et ,1 avai t tort . 
C'est pa r un. de ces let tres on il se mon­

t ra i t t rop content de lui-même que !e 
vieux Templeton, plus dangereux que dix 
récidivistes des boulevards extérieur^ 
malgré ses a i r s de digne c lergyman. 
avai t appr i s le contenu de la fameuse sa­
coche et conçu la première idée de son 
opération. 

Quand Samuel Rosen eut fini d'écrire, 
il jeta quarante ous sur le marbre et -at­
tendit sa m o n n a i e ; puis il qu i t t a le café 
en laissant royalement au garçon deux 
sous de pourboire pour le service et ie 
papier. v 

C'était modeste, mais fait-on fortune 
q u a n d on est trop généreu* .' 

U a u r a i t pu prendre une voi ture . 
Il n 'y songea même pas. 
Un magnifique équipage à trois chevaux 

se tenai t à sa disposition. 
C'était l 'omnibus Uôtel-de-Ville-Porte-

Maillot, ma i s il fallait le re joindre à la 
place de la Concorde. 

Simple bagatelle 1 
Toute la quest ion est d'avoir le temps de-

va- ' soi. 
II r a v a i t 
U se rendi t de son pie ! léger au bout 

de la rue Royale et t rouva son équipage à 
point nomme. 
' Aux environc de nenf heures , il descen­
dai t de l ' impériale en face de la rue Bas-
sano, s a n s oublier son précieux sac qu' i l 

ne lftchait point, et gagna i t en quelques 
pas l'h•'.''•! Rodr igue* 

A neut heures précises, il sonna à la 
porte et demanda au valet qui vint lui ou­
vrir : 

— M. RodriRuez. 
Le valet répondit : 
— Monsieur est là. Si monsieur, veut se 

donner la peine d'entrer l 
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LEMBUSCADE 

Les servi teurs d e J u a n Rodriguez étaient 
peu nombreux. N 

Tous Anglais. 
C'était ur. personnel d'élite fourni par 

Burlt'ti Templelon and C». 
Quand on avance un fort capital, on le 

surveille. 
Il n'y avait que trois domestiques à !'bc> 

tel, Wilham, le valet de chambre , un cuisi­
nier qui répondait au nom de John et le 
cocher qui s'appelait Jack. 

Will. John et Jack s'accordaient entre eux 
comme les doigts de la main. 

Il est bon d'ajouter qu'ils taisaient bonne 
chère et ne se privaient ni d aie. ni de por­
ter ni de «in. dont il y uva i t de belles pro­
visions dans les caves, 

Au reste, c'étaient des gens rangés et pra­
tiques, économes, soignant leurs petits in­
térêts et qui ne s'enivraient pas plus d'une 
ou deux fois par semaine. 

Encore était-ce à huis-clos et absolument 
en famille. 

C'était Will qui avai t ouvert la porte au 
marchand de diamants . 

Il est impossible de recevoir u n visiteur 
avec plus d 'égards et de t ac t 

Will était poli, mais pas obséquieux. 
Il ajouta à sa phrase ce boniment : 

— Si monsieur veut monter , monsieur 
connaît le chemin. Je crois que M. Rodri­
guez attend monsieur. 

Le tout avait un accent qui sentait la Ta­
mise d'une lieue. . 

On n'entendait point de bruit dans r hô -
tel. [ 

Les cuisines sont au sous-soL 
Le chef devait y être enfermé ou en ville 

à comme nder ses provisions. 
Le cocher était à son écurie, située a, quel­

que distance. 
Samuel Rosen s'engagea ('aps l'escalier. 

Sa prudence ue l 'abandonnait jamais 
En montant , il regardait à droite e t à 

aaiiche, mais qu'aurait-il pu découvrir de 
suspect ? 

Le palipr du deuxième étage, l'étage du 
hall, est éclairé par une sorte de coupole 
garnie de vitraux de couleur qui ne donnent 
qu'un JOUI douteux. 

La porte du hall était toute grande ou­
verte. 

Rosen s'y précipita, contcnl de revoir la 
lumière éclatante du jour. 

Dans son empressement à franchir le 
seuil il ne remarqua pas un Rrand et gros 
valet, en habit; noir et cravate blanche, tapi 
dans la pénombre du palier et caché à demi 
par la portière d'une des chambres à cou­
cher d'en face. 

Celai t Tom Childs qui n'était pas lAehé 
de s 'assurer par ses propres veux des qun-
lités physiques du client auquel i| aurai t 
affaire. 

Dans le hall, on était de belle humeur, po­
sitivement. 

I/e précepteur se tenait a son poste, na-
perassant à son immense bureau derrière 
leauel il paraissait tout petit, comme un 
nain, tandis que le jeune homme, a quelque 
distance de son vieil ami. fumait nonena-
lamment une cigarette, étendu dans un fau­

teuil bas. en lisant un journal qui semblait 
l 'intéresser fort peu. 

Le fauteuil tournait le dos à la rue. tand-s 
que le visaue du Juif était en pleine lumière. 

Un magnifique soleil jouait dans les vi­
t raux de la vôrandab. à t ravers In-iuelL» on 
distinguait, par les fenêtres des hôtels voi­
sins, les «ens de servie» qui allaient et ve­
naient, vaquant à leurs besognes matinales. 

11 aurait fallu un grain de folie polir croi­
re à un danger quelconque dans un endroit 
aussi riant. 

S imuel Rosen, toujours traqué par une 
petile frayeur latente, sourde, instinctive et 
presque naturelle a sa situation, comme la 
fièvre paludéenne aux habitants des uia-
rnis se sentit rassuré. 

H *r un instant, il ressembla aux gens 
qui éprouvent un mieux dans une maladie 
chironique 

Dieu merci, il allait pouvoir traiter en 
toute sécurité son affaire et placer avanta­
geusement un lot de sa précieuse marchan­
dise. 

Il prit cependant ses précautions ordinai­
res, posa sa sacoche aux pierreries sur un 
guéad«>n. biqn en vue. à portée de sa main, 
et commença l'exhibition tentatrice des 
écrins dont ses poche» étaient pleines. 

Il montra du doigt le précepteur et dit à 
son jeune client avec une menace de fami-
lianb" : 

— Monsieur m 'a averti . . . C e s t tout natu­
rel... On ne vient pas à Par is pour s'en­
nuyer. . La dame est brune s*a blonde î . . . 

Juun Rodriguez était en joones disposi­
tions, car il r-épliqua sur le môme ton, en 
jelant sa cigarette : 

— Ça vous intéresse? 
— A cause des.couleurs. . . 
— ,1e comprends.. . blonde 
Le Juif t ira d u n écnikttoute une parure. 
— Voila. Brillants et sapritra .̂ Un J occa­

sion admirable.. . Je peux vous la céder à 
moitié prix... Pour nous la question n'est 
pas de vendre cher, mais d'acheter hua 
marché. 

Il parlait très doucement. On aurai t juré 
qu'il disait la vérité. En même temps, il 
faisait miroiter les diamants qui en réalité 
élaient fort beaux. 

— Avec moi. la monture ne compte pas, 
-repri t- i l . 11 n'y a que les pierres.. . Je n'a» 

cîiète que pour démonter... 
Cétait un de ses arguments favoris. 
— Quel prix ? demanda le jeune homme. 
— Pour vous, cinq mille francs, une u » 

sàre I 
— Comme vous v allés 1 
— Chez Boucheron, vous payeries te tr* 

pie. 
— Trop cher... je n'aime pas les loties... 

Et puis vous venez dans un mauvais mo* 
ment 

— Vous voulez rire i 
— Les fonds sont en baisse... dans ma 

bourse... Je reçois de mauvaises nouvelles... 
Il montra des lettres timbrées de l'étran­

ger. 
— Tous les clients en disent autant , 00» 

jecta le Juif. Moi, j 'en ai reçu de bonnes... 
— D'où donc ? 
— Du Brésil. Je vais y expédier tantôt uo 

petit colis qui vaudra son prix Les dia­
mants , ce s t comme l'argent, ça va et cm 
vient. 

— Mes compliments I 
— Vous ne vouiez pas de me» saphirs t 
— Je n'y tiens pas *u tou t 
— Vous avez tort. C'est une excellent» 

affaire. Avec moi, vous n'en ferei que dé 
bonne* 

— C'est ce qu'on m'a d i t 
— SI vous voulez essayer ailleurs... 
— Oh ( cher monsieur, si vous saviez 
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